Notes sur le débat lors de la tenue de l’atelier « Amour, Sexe et Révolution » 
lors de l’Université du NPA d’août 2014.
Ces notes sont présentées dans l’optique de donner des éléments aux camarades sur les potentialités d’ouverture et d’enrichissement de l’introduction que nous avons proposée.

- les identités politiques LGBT comme production d’une société et d’une culture donnée, la culture occidentale. Si les pratiques homosexuelles ont lieu partout dans le monde, l’émergence d’une identité politique homosexuelle sur une définition similaire à celle que nous portons en Occident ne fait pas toujours sens. Mais la mondialisation culturelle et la réalité de l’oppression homophobe dans l’ensemble des cultures aujourd’hui peut amener à la revendication de cette identité homosexuelle, qu’il ne faudrait pas alors limiter à un simple apport occidental/colonial. De la même façon, il faut lutter contre la caractérisation de l’homosexualité comme pratique exclusivement petite-bourgeoise et urbaine.
-la science, la médecine et les corps, en particulier sur les questions trans et intersexes. Comment l’idéologie de binarité de genre, socle de légitimation du patriarcat, influe sur les choix prétendument médicaux de réassignation des genres.

-  la convergence des luttes et la question de l’intersectionnalité. L’utilité politique de ce dernier concept et la façon dont on peut analyser l’articulation des différentes oppressions. 
La question de la définition de la classe ouvrière et de la place et la reconnaissance des LGBT en son sein.
Comment le racisme impacte aussi nos constructions de genres, amoureuses et sexuelles ?
- l’enjeu de l’autodéfinition et de l’autodétermination sur la base de son ressenti personnel et non selon les injonctions et les définitions sociales.

- le slogan « le privé est politique » est-il compatible avec le principe d’intimité que nous revendiquons ? Mettre en avant que ce slogan ne signifie pas que le privé est public. Et également que la notion de « privé » ne s’applique pas à tout le monde de la même manière et peut être utilisée contre la visibilité LGBT.

- quelles stratégies aujourd’hui, quelle analyse de la période pour les luttes LGBT ? Est-on à la fin d’un cycle ?

Que faire sur le terrain, qui permette aussi de recruter sur cette base ?

Enjeu de développer l’angle de la discrimination au travail. 

- les choix d’identités et de pratiques comme peu libres (notion de scripts sexuels)

- Réexpliquer que le capitalisme a besoin du patriarcat.

-Etre critiques sur l’assignation à être un sujet plus révolutionnaire parce que LGBT ; être aussi vigilant-e sur la reproduction d’injonctions au sein même des communautés LGBT

